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Le phénomène des violences gynécologiques et obstétricales (VGO) est considéré comme une épidémie mon-
diale poussant l’OMS à publier une déclaration pour la prévention et l’élimination de ces actes (volontaires ou 
pas) dans les structures de soins.
Les VGO conscientes ou non intentionnelles, individuelles ou collectives, peuvent se traduire par un refus de 
soins ou une négligence dans la prise en charge ; des comportements discriminatoires ou diminuant l’autonomie 
de l’usager, des comportements à caractère répressif et/ou coercitif, d’autres fois infantilisant pour les usagers 
(violence verbale, brutalisation, abus sexuels) et peuvent également être liées au genre. Elles ont des causes 
profondes relatives aux inégalités entre femmes et hommes, aux stéréotypes sexistes et s’inscrivent dans un 
continuum de violences. Ainsi l’engagement des hommes dans la lutte contre les VGO se réfère à l’implication 
des hommes et garçons comme partenaires de soutien et agents du changement afin de promouvoir activement 
l’égalité entre les sexes et de transformer les normes de genre, y compris les formes nocives de masculinité.
Ce projet offre :
•	 Pour les hommes des espaces de parole pour questionner leur masculinité, identifier et prendre conscience 

des normes sociales basées sur le genre auxquelles ils sont soumis, les questionner aux regards de celles 
auxquelles les femmes doivent faire face.  

•	 Pour les professionnels de santé, un espace de libération de la parole permettant de vulgariser les approches, 
les savoirs et outils de base concernant les soins bientraitants et les droits humains en santé.

•	 Les violences gynécologiques et obstétricales
•	 Les masculinités en lien avec les VGO
•	 Les violences basées sur le genre 
•	 Les soins bien traitants et droits humains

OBJECTIF GLOBAL
Lutter contre les violences gynécologiques et obstétricales (VGO) en renforçant les conditions 
rendant possible l’exercice par les femmes, en particulier les adolescentes et jeunes, de leurs 

droits à disposer de leur corps, y compris au niveau médical 

CONTEXTE

•	 Femmes, accompagnant.es et leur famille 
•	 Personnel soignant intervenant directement ou 

indirectement lors de soins gynécologiques ou 
obstétricaux. 

•	 Les communautés 

PRINCIPALES POPULATIONS 

THÉMATIQUES D’INTERVENTION ZONES D’INTERVENTION

BÉNÉFICIAIRES



PRINCIPAUX RÉSULTATS OBTENUS

ÉTAT D’AVANCEMENT

PERSPECTIVES

La phase de mise en œuvre va permettre l’impulsion, le renforcement de plusieurs dynamiques autour de la 
question des VGO au Sénégal et l’expérimentation de mesures et d’actions pour lutter contre ce fléau. Il est 
prévu dans le cadre du projet des activités pour préparer le passage à l’échelle, le partage des acquis et des 
connaissances produites. Cependant des moyens pour poursuivre consolider ou maintenir ces dynamiques se-
ront vraisemblablement nécessaires à trouver. Par ailleurs, la mise en œuvre de projet peut faire émerger de 
nouveaux besoins et de nouvelles demandes y compris de la part des autorités.

Activité 1 : 3 cycles de discussions avec les hommes et les adolescents permettant de : 

•	 Constituer 6 groupes de profils  : ados jeunes, hommes avec expérience matrimoniale, veufs, hommes mariés 
rencontrant des difficultés de procréation, PVVIH, leaders communautaires et religieux 

•	 Réaliser 24 séances avec ces différents profils 
•	 Toucher 30 personnes en moyenne par cycle

Axe 1 - Représentation du corps des femmes, libération de leur parole  
et empouvoirement

Activité 2 : Cycle de rencontres à destination des prestataires permettant de: 

•	 Organiser 20 séances de discussions avec 40 prestataires provenant des centres de santé, postes de santé 
et maternités du district de Diamniadio.

Axe 2 - Soins bien-traitants et droits humains

DÉFIS ET CONTRAINTES

•	 Les contraintes sont liées au démarrage tardif des 
activités de terrain : contexte socio-politique ; la 
non disponibilité des cibles


